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A P Exposition 
d’Ormstown

Un record en visiteurs 
et exhibits de qualité
Ormstown, petite ville progressive du 

beau comté de Chateauguay, dont le seul 
nom évoque en nous. Canadiens-français, 
le souvenir d’un des plus glorieux fait 
d armes de notre histoire nationale, vient 
de, tenir son exposit ion annuelle de bétail.

Les directeurs de cette exposition que 
nous avions le plaisir de rencont rer, et plus 
particulièrement M. W.-G. McGerrigle, 
l'actif secrétaire du bureau des directeurs, 
nous déclarait au cours d'un interview 
qu’ils étaient satisfait du résultat obtenu 
cette année, qu’en somme tout était assez 
bien.

location: ' t~~ ~---- — ---- —
20 U prime de défrichement est . Mtre Ephraim Bédard, l’avocat plaquettes, ont.justifié 

payable pour un maximum de cinq d Eugène Bigaouette, condamne à être 
acres par année de nouveaux abatis pendu le 19 août pour le meurtie de sa 
sur chaque lot dont la superficie cultivée vieille mere, en appelle à la clémence du„ dopasse pas 20 pour .... de rétendue winkencedreruptisonnemenres-ommueri le domaine agronomique et ses amis de la

’ terre se réjouiront avec nous d un titre
30 - 4 prime du labour est égale- —Par décision des Ordinaires de Qué- que lui ont mérité scs talents et son dément payable ' pour un maximum de

: 6.00 de l’acre pour les lots sans 
■ résidence.

$ 12.00 de l’acre pour les lots avec
-résidence. B I r

% primes, seront payables aux con- rour les gens presses

Nous trouvons cette expression par trop 
. modeste dans la bouche de ceux qui ont 

peiné depuis dix-huit ans pour faire de 
. 1 exposition d’Ormstown le centre de rallie

ment de l’élite des agriculteurs-éléveurs
M. GEORGES BOUCHARD de la Province de Québec et d’Ontario, et 

nous avons 1 assurance que personne de 
Professeur à l’Ecole d’Agriculture de ceux qui eurent la bonne fortune de visiter 

Ste-Anne de la Pocatière, membre du cette admirable exposition d’animaux, cet- 
te année, nous taxera d exagération quand 
not s disons que ce fut un succès sans pré-

Québec, député du comté de Kamouraska cédent.
à la Chambre des Communes du Canada. Il est vrai, la première journée exceptée, 

. , la température fut idéale tous le temps de
HONNEUR MÉRITÉ l’exposition. Par contre, nous devons tenir

,, . , compte du retard cette année dans les
un,. .1 "Le Bulletin de la Ferme aurait été semences. Malgré tout, on estime à en- 

nicipall- !YAqMVC“1P‘ . PP 1LBU m heureux d'être le premier à féliciter M. viron 18,000 le nombre des personnes qui 
toute la intelligente des principes coopéra- Georges Bouchard, le sympathique député ont visité le terrain durant les quatre 

de Kamouraska à la Chambre des Com- jours qu'a duré l’exposition.
- .1. ( e n est dore pas exagère de dire que ce

munes, de 1 honneur que vient de lui fut un gros succès sous le rapport de l’assis- 
décerner l’Eccle Supérieure d’Angers, tance; il nous fait plaisir d’ajouter que. 
France, en lui conférant le titre d'Jngé- tant par le nombre des exhibits que par 
nieur agricole. Mais n étant qu’hebdo- leur haute qualité, .exposition d’Orms- "9 H town surpassa, i cette année toutes les
madaire, force nous est de nous contenter précédentes.
de faire écho à la presse du pays, unanime Nous ne pouvons donner plus de détails 
dane les éloges qu’elle adresse au savant cette semaine, nos cadres étant déjà rem- professeur de ,M. d’Agriç. . . . de elën—ad“pori“Ezrnaispous pouenurNP9“n: 
Sainte-Anne de la 1 matière......................... lions quelques listes fort intéressantes des

o savait sue N. Bouchard.P.A. fhibihena“g.“urenteRrieTS“orMNFOWA POuF ktt-lérgn-alAngers; Kprekesvorisolss voir ce qui y ■ de mieux enilai. . “0 ■ i tail de tout senre.de toute race, et pour

des Canadiens-Français, nous inspirer Ces primes seront une aide pré- 
toujours le plus pur patriotisme ! cieuse au colon dans son dur et

_- . ... , , bienfaisant labeur.Toujours l’épargne. — L’epar-

. suraskEulitrencnduit à Paroles qu’il est bon de se graver ■ - ■ Peconsuîteëz le. sommes d’affaires, dens la mémoire Le bonheur se
les rentiers, tous ceux qui posse” trouve plus facilement a la campa- 

• dent un capital acquis autrement gne, que dans les centres indus- si
que par héritage, ils vous répon- ■ ® r“U. meilleure^ ob o Conseil d'Agriculture de la Province de 
dront que l’épargne a été la clef nr ce sontde meilleures métro- 
de leurdes de culture, la connaissance plus 

• ’ parfaite des conditions du marché,
Au congrès des municipalités, un système rationnel de produc- 

l’honorable M. Caron s’est fait tion conforme aux besoins des 
l’éloquent apôtre des municipali- consommateurs, 
tés rurales qui ont droit à wouve io * S * ". . . -
sollicitude des gouvernements. En tifs dans les achats et les ventes, 
effet, ce sont les municipalités rura- dans le travail, le transport des 
les qui alimentent les villes, et produits, etc., de façon à réduire 
celles-ci ne peuvent par conséquent au minimum le coût de revient 
prospérer quand- celles-là sont des récoltes et à bénéficier des 
négligées. Le développement pro- plus hauts prix, grâce à la produc- 
gressif de nos fermes est le plus tion de denrées de qualités supé- 
sûr garant de la prospérité du rieures et uniformes. Ce qu’il faut 
pays. encore, c’est abandonner les mé-

Au même congrès, le sénateur thodes désuètes, la routine pour
Lynch-Staunton n’a pas ménagé suivre la marche du progrès, chan-
les éloges à notre race :“Le système ger de système de culture, faire
d’éducation de Québec est le meil- autre -chose que du foin et de l’a- alniversite a Angers apres avor suivi . ,■ . - , , , •
leur en notre pays. Elle a des voine, concentrer les énergies vers pendant deux ans les cours scientifiques tail detout genre, de toute race, pour
hommes distingués dans les sphè- les industries payantes, telles l’a- du Polytechnique de Montréal et de lins- Nous devons féliciter les directeurs pour 
tes du savoir, de la vie publique viculture, 1 apiculture, 1 industrie titut Agricole de.Louvain.cn Belgique- le gros bon sens dont Ü «nt fait preuve 
et de l’Eglise. Tout Canadien laitière, la culture maraîchère, la so^^l'Eco  ̂ dans I élaboration des programmes quo-

Ld’origine française est un gentil- mise en conserves du surplus des d’Angers, ne lui a pas permis de faire le tidiens, car tout en faisant la part légi-homme.” récoltes. ,M»«t,ési «o«„ i, «.^■™„.,^,.iîrii.«7i;s
Cela nous console des énergu- elle seule des conserves pour tren- «nier et soutenir régulièrement une there sur le temps qui devait nécessairement 

mènes de l’école orangiste d’Onta- te à quarante millions de dollars hree. me volontaire dans les am- être consacré par les visiteurs pour béné- 
rio qui mangent du French Cana- annuellement. Mais cela deman- bulz&es françaises, pendant les premiers ficier du cote pratique de cette exposition.■ dian alannée. de de" l’entrainement, de l’étude,    guerreTM. Bonchardestrevenu poslrwostownssn est “semdinchuitëneeY.

. . ... des notions de culture scientifi-ensuite au Canada contribuer À la campa-annuel continue a gagner en importance
Les primes de défrichement.-- que, autant de choses accessibles ene de surproduction, par, son enreimng- dans les années à venir dans les mêmes

Voici comment seront payées les à tous les cultivateurs, grâce aux rennes sesatseles"ef“ses puPîications de proportions, nous pouvons prédire qu’a-
nouvelles primes de défrichement écoles d'agriculture, aux fermes divers natures. . XPOFmnStOWn"non”Arlsen.ede comnreon
votées par le gouvernement Tas- expérimentales, aux champs de L alma Mater d Angers, ,qu‘ avait un plus belle et plus intéressante des exposi-
chereau à la dernière session: démonstration, aux directives des cil ouvert sur son. é ève, sest pluaui tions agricoles de la Province de Québec,$8.00 de racre pour les !... sans agronomes. Tagronome est rar ostgèr“stpretvr“ dénEsurenKricolaruns malspons"arrenalerreencorcommesr  on?
résidence. chitecte de l'agriculture et bien these qui aurait nécessité un voyage oné- Cas importantes de tout 1 Est du

‘ . $12.00 de 1 acre pour les lots avec mal avisé est le cultivateur qui reux. Les nombreux écrits que le nouveau
.résidence. répugne de recourir à ses conseils diplômé a nés sous les yeux du publie agri-       -----

I. Prime de premier labour: "LSBs oncoumsiSsconsels: cole canadien, pendant une dizaine d’an- Ottawa.-L'État de Travancore, (In-
(abpee net, missionnaire co- nées en particulier, sa conférence à.la Se- de), vient d’etre ajouté à la liste des lonisateur.) maine Sociale de Sherbrooke.de 1924. le pays ou dominions faisant partie de rEm-

Domaine Rural .son livre. Vieilles Cho- pire, qui seront officiellement représentés 
ses, Vieilles Gens .préface par 1 honora- au Congrès Mondial d'Aviculture qui sera 
b le Rodolphe Lemieux, et sa conférence tenu à Ottawa du 27 juillet au 4 août. M. 
a la Société Royale du Canada Les Eetl, D.-S. Hatch, gradué de l’Université de 
tes Industries Feminines à la Campagne Cornell, secrétaire de la Y. M. C. A., aux 
avec bien d autres articles, discours et Inde, a été choisi comme délégué par le 
plaquettes. Ont juruue aux yeux de ses Gouvernement de cet, État. M. Hatch s'est 
professeurs le nouveau titre qui vient de intéressé activement à introduire,au moyen 
ui être décerné- , , _ _ _ _  de la Leghorn blanche, simple crête, l’in-

vicmuc mnmcie, ru appene a m ciemeuce un Monsieur Bouchard compte déjà a son dustrie avicole parmi les indigènes de cet
. ministre delà justice pour faire commuer la crédit plusieurs initiatives heureuses dans État,

sentence en emprisonnement à vio. le domaine agronomique et ses amis de la ------------------ :----
. terre se réjouiront avec nous dLun titre Ottawa. —Les Etats-Unis de la Russie

t—Par décision des Ordinaires de Qué- que lui ont mérité ses talents et son dé- Soviétique enverront 30 délégués au Con-
------- ——,— —'— e - bec et Montréal, on pourra faire gras vouement fécond à la cause de l'agricuj- „rte Mondial d’Aviculture qui sera tenu

cinq acres par année de nouveaux labours demain dans les paroisses de ces deux vil- ture. d Ottawa du 27 hüllet au 4 août Parm euxsur chaque lot dont la superficie anté- les, mais A la campagne où la fête de 19 -------------------------------------------------------  Xn^t-i/K

reurert Helbourésena. dépnase pas 10 SaintJean-Baptiste passe presque ina- Conors mondial Pavialtre ëf environ ‘inq ou six personnes Aes dî.pour cent ne i çtenoue au lot, perçue on devra faire maigre comme de UUsCo lUUHUidl U dVILullUIC tricts ruraux La Direction du Congrès
40 Les abatis doivent être préparés coutume. —----- -— a été informée par Mme Friede-Andreeff

et brûles conformement à la loi, si les aba- — - Ottawa.— Il a été annoncé à une réu- de la “Centrai House of Scientists”, desont faits autrement, la prime n est , nion du Comité s’occupant des oiseaux vi- Moscou, que la délégation apportera avec
pas pavakei Les petites annonces du “Bulle- vanta qu'en plus des volailles exposées au elle cinq films de vues animées mesurant

50 La prime est payable à l'automne tin de la Ferme” sont lues chaque Congres Mondial d’Aviculture, il y aura chacun de 1000 à 1600 mètres, et repré
sur production d’un rapport de l’inspec- . 1 également un étalage important de la- sentant des scènes avicoles tendant à
teur à l'effet que les défrichements sont semaine par 25,000. cultivateurs. pins ét de serins, et des mesures ont été démontrer d’une manière graphique le 
complétés et que le terrain est ensemencé . . .. définitivement prises au sujet de l’espace progrès réalisés dans cette industrie dar
en graines de mil; SERVEZ-VOUS-EN. allouée à cet étalage. les États-Unis de la Russie Soviétique.

Grains de sagesse, Miettes de bon sens
LA MAISON - 6o L’ensemencement du labour devra 1

________ _ être terminé avant le 15 juillet et celui de
Aht ne quittez jamais, c’est moi qui vous le dis, * abatis avant le 1er septembre; tout 

Sts devant de 1. porte ou l'on jouait jadis, ensemencement fait après ces dates sera
L’église où. tout enfant, et d'une voix légère, inspecte Tannée suivante;
Vous chantiez à la messe près de votre mère; 7b Définition des termes: (a) Abatis:
Et la petite école où trainant chaque pas, le bois doit être coupé et enlevé, les abat s
Voua allies le matin, oh! ne la quittez pas! brûlés, puis ramassés et brûlés ae nouveau.
Car une fois perdus parmi ces capitales. Le terrain doit être ensemencé en graine
Ces immenses Paris, aux tourments fatale, de mil et hersé
Repos, fraîche gaieté, tout s'y vient engloutir, (b) Labour: le sol doit être remué pour 
Et vous les maudissez sane pouvoir en sortir la première fois au moyen de la charrue 
Croyez qu'il sera doux de voir un jour peut-être à une profondeur au moins de six pouces 
Vos fils étudier sous votre bon vieux maître. et ne doit pas compter plus de dix souches 
Dans l'église avec vous chauler au même banc à l’acre;

■Et jouer à la port, où l'on jouait enfant (c) Résidence: sera considéré comme
BRIZEUX. résident le porteur d'un billet de location

qui tient feu et lieu en permanence sur 
Puisse Saint-Jean-Baptiste, le patron son lot, avec sa famille.
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